
 

 

  

  

  

  

———

PAGE & BILAUDEAU,
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MAJOR & de IMARTIGNY
AVOCATS

141. Rue Principat, Hull, P. Q.

CB. MAJOR. CAMILLE de MARTIGNY.

 

N. TETREAU,
Notaire.

No. 183 RUE *RINCITALE, HULL
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P. T. DESJARDINS,
Notaire

QUE PRINCIPALE, HU}1,| No:
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| DR. J. BLONDIN,
 

  

+‘ Mo. 193 RUB PRINCIPALE.
{ HULL.

A y En face du Bureau de Poste.

é }
—— 

“ Dr Alex. OUIMET,

: MEDECIN et CHIRURGIEN,

a 111, rue Principals, Hull,
Spécialité—Maiadies des femmes et

des enfants, ete.

"

Eeastss Cambs Dustales Holl
  

 

Dr B. 8. Stackhouse
¥ CHIRURGIEN DENDISTE

i Blee Goyette Rue Princinale, vis-a

f vis le bureau de Poste.

Dents remplacées d'après un système

y tout-à-fait nouveau, 15 minutes après

4 l’extraction des dents naturelles. Pas de
.douleurs. Gas, chloroforme ou éther ad-

i -ministrés.
 

 

BUREAU de COLLECTION
LABELLE &)0LAUSON

Huissiers, (0. 8.

AGENTS D'IMMEUBLES, &., &.,

Bickok Aubry,Rue |Rue PrinoipaleBull

A D.C N,
 

‘C.SIMON,
Percepteu: du Revenu Provincial

Auditeur, Comp'able,

Agent General d'Ass "ances
Sur la Vie, contre le)Feu

et les Accidents,

.Rue Alma. En face de l’Eglise
HULL.

J. A. &§ M. COTE
Manufacturiers en Gros de

| Chaussures Cousues
; À LA MAIN ET À LAGMACEINE

ST- HYACINTHE, P.Q.

N.B.—Le patronage des warchands
Bi du comté et district d'Ottawa, respec-

tueusement sollicité.

Buvez la Célèbre Bière

6 ’

| “DOMINION
J Embouteillée par

NORMAND TELLIER,
RUHRHINKERMAIN

HULL, P.qQ.,

La Bière ** DOMINION,” surpasse

toutes les autres bières vendues à Hull.

Ele médecins l’ordonnent.
=

 
 

  

Have
Chemin de for Jonetion ‘‘ Pontiae

Pacifique "
 

VISExt par Jo pr scut donné que
Fass nb de généraleannuclle du

actionnnires de ln compmygnic du chemin
de fer Poutiao Pacifique sera teoue a,

\ bureau de la cuinpagats, chambre No. 12
No. 162 rue St-Jaoques, dans la o té de
Montréal à trois huures del'après-midi,
mercredile treizième jour dejanvier 1892,
pour l'élection des officiers de l'année
courante et pour la transaction générale
des affairos de la compagnie.

H. LASSEY MALTBY,

 

       

  

emède pour la toux
toutesies Phartuacies.
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PROPRIÉTAIRES.

Carnet de l'Ouvrier

Chicago a 1,900 hommes de
police dont 1,555 sont d'origine ir-
landaise.

>

C’est aux Indes que la locomotion
par chemin de fer coûte le moins
cher du monde.

Tx
Les Etats-Unis ons dépensé pres

de six millions de piastres en é-liti-

ces publics l'an dernier

xx
Des fillettes de 8 ans travaillent

12 heures par jour A New-York

pour $1. par semaine.

se

Les maçons et briquetiers de

Boston ont ét ibli des écoles du soir

pour leurs apprentis.
" *
*

Les fabriques d'épingles aux

Etats-Unis livrent au commerce

18,000 millions d’épinglee par an-

née.

we”

Le gouvernement du Japon pos-
sède et exploite toutes les voies fer-

rées du days et perçoit de cette
source une grande partie de ses re-

venus.

11 a été constaté que 22,412 per-

sonnes ont été tuées par les serpents
aux Indes en 1890 et que «l'in au-
tre côté 510,659 serpents ont été

détruits.

oe

Certaines assembiéas des Che-
valiers du travail, aux Etats-Unis,

demandentque la grande exposition

de Chicago soit ouverte le diman-

che.
x

On caleule que 100.009 ouvriers

scront sans emploi durant l'hiver à

Paris.

Ces chomages toute

une population ouvrière sont fort
heureusement inconnus en notre

pays.

en bloc de

*
-

Les agents du Bureau des statis-
tiques du travail de l'Etat, à New-

York, ont visité 928 boalangeriez
dans lesquelles 2,384 ouvriers sont

employés. Ils rapportent qu’en gé-
néral les boulangeries sout ma'pro-
pres et que l’état qui prévaut n’est
pus hygiénique.

*.*

Une cuimpagnie formée entre des

femines controle deux fabriques de
conserves alimeutaires dans le Mi-
chican.

Il n’y à pas un homme d’employé

dans ces deux établissements pour
préparer les fruits, les légumes et
les viaurles et les mettre en canis-
tre.

*
J ok

La bêtise humain est lu même

partout.

Dausles régious où règuent a fa-

mine en Russie des paysaus refu-
sent de travailler aux travaux que
fait exécuter le gouvernement pour
leur venir en aide.

Ces populations ignorantes se
sont laissées parsus ler par des agi-
tateurs nihilistes que |» guuvernz-
ment d>v.uit leur fon nir ln nourri-
ture sans les oblig:r à la gag.rer.

x*

Des statistiqu:s basées sur le re-
censoun >nË dans divers paysnous ap-
prennent que 5,500,000 femmes ge-
gaent leur vie dans une industrie
quelconque vu Allemague, 4,000,-
000 en Angleterre, 3,750,000 en
France. le mêine nombre en Autri-
che-Hongrie, et aux Etate-Unis, 6 n
compreuant tous les emplois rem-

' No l #4

LE

PAR LA CROIXET LA CHARRUE.

plis prr des femmes, weuloment 2,-

700,000.

La rondition de la femine en æé-

nérul est deuc meilleure en Améri-

que.

x

Lorsqueles typographes de Stutt-
gard, en Allemagne, se inirent en

grève, dernièrement, la société ty-

geaphique emplo; a ses fonds pour

soutenir les grévistes.

Cette action fut attaquée devant

les tribiniux par cenx qui s'oppu-

saieut à la grève, alléguaut que ces
fon:1s n'avaient pas été scuscris par

les membres pour cette fin.

Cette prétention a été soutenue
par les tribunaux.

———- —_———

Le mois de Janvier

en latin Fanuarius, le

plus ancien roi d'Italie dont la mé-

moire se soit conservée,

Les peuples païens, qui «livini-
saient tout, avaient fait de Janus

un «lieu à deux visages : Ils prévoy-

aicnt sans doute le caractère de

Certaius politiciens de nos jours.

C'est en 1567 soulement qu’une

ordonnance de Charles IX, roi de

France, tixa le commencement

Jaavier,

de

l’année au Ier Janvier, et cet exeiu-

ple fit bientôt suivi daus la plus

grande partie de l’Europe.

Auparavant, dans ia plupart des
villes d'Italie et d'Espagne, l’année

commençait à N° ël.

Sous les premiers rois de Frauce

elle commençait tu mois de mars ;

au IXe siècie, le commencement de

l’année fut reporté à Noël: puis,

Jusqu'en 1567, il n’y eut rien d’uni-
forme ni de coustant.

——- --

Les soins de la Santé
 

On hésite souvent à consulter le

médecin pour ces petits accidents

qui pourtant, faute de soins, peu-

vent s'aggraver et devenir dange-

reux, Parfois, pour les contusions

ou les plaies, quelle que soit leur

origine, on s'arrête à des donneurs

de conseils qui prétendent connai-

tre ou avoir par devers eux un sûr

moyen de guérison,

Je vous parlerai peut-être un

jour dc ces prétendus guérisseurs

soigner aux risques et aux périls

du public—charlatans endiablés

que je m'efforcerai de démasquer,

sans me dissimuler la difficulté de

cette tâche, en arrachant le ban-

deau de la crédulité publique.
J'arrête seulement, pour aujour-

d'hui, ma pensée sur toutes les per-

sonnes qui ont l'imprudence, avec

les meilleures intentions du monde

de donner des conseils, d'indiquer

ou «l’offrir je ne sais quels baumes,
quels onguents, d’origine et de com-

position mystérieuses et qui seraient

propres d'après elles, à guérir tous

les maux.

Gardons-nous donc, une bonne

fois, de recourir a toutes ces médi-

cations inactives ou dangereuses

qui laissent grandic le mal sans
obstacle ou qui fournissent un nou-
vel aliment à l’inffammation.

Je sais qu'on a bien de la peine
à se soustraire à tous Ces conseils

et que, si voss av:z un doigt en-
veloppé, chacun vous offre son re-
mède, Les médecins eux-mê.nes,

paraît-il, ne peuvent échapp :r aux
offres de guérison de leurs clients
qui veulent absolument appliquer

leur onguent de famille,

J'ai connu un voisin qui, ryant négligé de consulter la faculté, a

de toutes sortes qui font métier de !

laissé grandir un phiegmon de la
main, en appli juant je ne sais quel

palliatif indiqué par un ami et,
quand la médecine est venue a son

aide, le mal était déjà fort grave:
| une abondante suppuration s'était
établie, des o sérations successives,

de longs et douloureux pansements

étaient devenus nécessaires p:u-

sieurs fois par jour. Peu après, le patient succombaut

V1time, par sa négligence, dun

inal qui pouvait guérir, sans doute

si on eût suivi les prescriptions de
la science.

Que cet exemple

leçon.

 

nous serve de

—_ee —

| Une plante electrique

Ou vient de découvrir, dans l'In-

de, une plante électrique.—Ce n’est

pas une plaisanterie, un journal de

Madras en confirme la nouvelle.

A une distance de six mètres, la

plante électrique impressionne une

aiguille aimantée, qui devient entiè-

rement affolée si on l'approche da-

vantage.

L'énergie de cette singulière in-

fluence varie avec l'heure du jour.

Toute-puissante a deux heures
de l'après-midi, clle est absolument

nulle pendant la nuit,

temps d'orage, son intensité aug-

mente dans une remarquabie pro-

portion.

Quant il pleut, la plante semble

succomber et inciine la tête, sans

Dans un

force mémesi celle est protégee con-

tre la pluie,

À Ce moment, on ne ressent nucun

clioc et. en outre, l'aiguille aimantés

demeure immobile.

285 OSLAUX et les Iusectos ne se

pusent jiunais sur la plante vicetri-

que : un instinct semble les avertir

qu'ils y trouveraient une mort cer

taine.
- em

UN PHANOMENE
 

Une recolte de persil dans un jardin de Lon-

zuell le 37 decembre

Une récolte à la fin de décem-

bre au Canada est chose peu com-

mune et qui certainement mérite

d'être consigné dans notre histoi-

re.

Mme

gueil,

dimanche ne fut pas peu surprise

de Lon-

en passant dans son jardin

Victor Pigeon,

d'y voir le persil semé le printemps

dernier poussé de nouveau ct s’é

panouissant sous les rayons du

soleil.

Il était vert ct tendre comme

aux plus beaux jours du renouveau.

Mme Pigeon en recuciilit pour em-

plir un grand plat et le lendemain

le précieux persil d'hier figurait

dans la soups. Le reste fut distri-

bué en cadeau à des amis, M. Cuin-

Mars, du greffe de la Cour de Po

lice nous a montré ce matin un

échantillon du inerveilieux cambel-
lifère.

Vu la température que nous

avons eu jusqu'ici ce fait ne doit

pas beaucoup surprendre et il est

plus ue probable qu'en maints

endroits les végétaux ont dû pous-

ser ct reverdir.
>

Les lampes a hai-c de petroale
 

Êlles sont arrivées, los longues

soirées d'hiver : les amateurs de

bonnes lectures n'en sont pas fa-

chés. Ils se plaisent au coin du

feu, ayant devant eux, sûr ua coin

de la table, un beau livre qui les

instruit et les anfluse, et ils jettent

un regar” N° sur la petite

“.. -
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ue quiest Li compagne de leurs Librairi 3 Ste-Anne a

Vertes. | Ne. 106 Rue Main, et (Le
68 rue Inkerman ç

Articles de Pidtgy
yu lu dureté des temps, une remise
25 pour 100 sera accordée à , tent :

personne achetant au magasin popu-
laure de

! Mile. ELEONORR SEQUIN,
, 10% rue Principale et 68 rue Iukermar
iN. B. -Livres de piétéa, Meodaillen

Ici j'ai un conseil à ieur donner,
Qu'is soient bien prudents, car
l'huile de pétrole fait chaque année

de nombreuses victimes, Les am-
peso meme bes plushvn es ge 2
OCcasionnent souvent des accidents,

 

Voici y c'ques recommandations

que nous croyons utiies de plicer

sous les yc 1X de nos L'utears :
;

1, Prendre soin que ta mèche | Chapelets, Présents de toute sortos

de a taunpe à petrole soit asses inpm svaveuire de première Cem
larg - pourremplir le tab +; porte

mèche qui .« conticat, ain qu'elle 3
ne puisse tonb ral mee dans le | A R =, ETEZ _
rescrvolr ct mettre e tou à l'huile,

CE RHUME !

Le SIROP pourle rhuma

DU DR JOHNSTON À
VA VOUS GUERIR.

2, Quand on veut cteindre Lu Lum-

pe, ne pas descendre Li meche |

jusqu'a ce que Lu damme s'eteigne |

immédiat ment, parce qu'en risque

 encore UC Ld Lire to aber dans i

l'hoile, mais sander hor |. ‘ ‘ wi A VENDU AU3
flamme n'est plus ecairaat et

| Medicalquelque temps après, elie vu Hall

 

 

 

 
 

  

dr. |

3+ Ne pas soutier sn Eon

pour Vetcindre, parce que uv COOKE &EL -— «
rait la faire entrer dans er-

Voir ct lctermiaer une xpos ny, | — TR re

poo Bamvai or oo 41 ve —

SCIVOI Soil 1 jo Lui

avant d'ulunuer a mo an. de ! œ

viter un mean: on not, | . . , ,Ç
| La compagnie de chemin de fer de /

, ' icati ’HONS 02 HUE Colonisation d'Otlawa y -

MALHEUR AQUENCI AE PAS dx ; bapre douéqu'en
; | i ; a ‘xccution de d'acte: Ie. ¢ 1]

SON AON NL LS Statuts d Québee, une assemblée des
Ç fevire ~ dela compaguie .u chemin ;

Un confre.e con . tu fer cle Colorisation d'Ottawa seras te .
Dest ats qua tat 1 La He iau de la compagnie, salle No |

VEUAIE tes so chants qua us pom 12, Ne fizrue Saint-Jacques, Mont- - - ’
les Offrir a ses veto ar ace an OFal, | } . muardi, le cinquièmejour de
du jour de aa janvier 18920 a 3 hes. de l'après-midi. _ -

Caisse-bil can + tee, «y boar eo chou d'un bureau de ireotion
Per <Ue Un tis qe. : pra Cane [892 et pour affaires gévé- ,

Puisse-t-il nason pe dav, a, EC WY QU "
pour se gneeir qu min tA Us i. HEttTe

Puisse-t-il sans avoir - pris Lee I | a hl peu yre- résj ss inblée ci- dows: x ext pas les pré
de voir ses hourr sv ; ve r | sentes ajournée au Jejour de février 1892
AUX Coups meurerters fl reutides IL LASSEY N
pensionnaires à «eur premmere lego | La . MALTBY, $ a
de musique! i Secrétaire-Trés :

Puisse un essade envades ex- 7 CT RE

ceuter tous les SOINS UN course aux D E P o Tis

clochers sur son estomne | LE SPECT ATED .
Pniss-nt ses souliers faire «ou | E SPECI VTE R peut etre

son fusir rater et son han voa € { acheté an numéro aux adres

rompre en face d'un esturgeon | ses qui suivent : !

Puisse son caf tee sere on HULL,

D ‘hives of -o. he ods h “pre | ‘ .

de Vu hes ot the harm | ddnamie Ste- Anne, Mile K.
Paissent se anima pro Je . > ’

brevet 4 en hon bene opUE 106, rue Principale, et
Jardin © o> uv lukorman. -

Paisse moe vious impiner.s OTTAWA

en-linbiis, AAR], ane w Jos latex. 6, rue Rideau
sauter aux moet tun re ne al

de chats exereer un -iépetition d. ,

leur sihbbat Leatis~ Les SOUS SES st AVIS DE FAILLITE !

frnètre
Po V male an lites ort CANADA (
Hiss hth + Ua ct et nord l'rovsner de Quelu«

de Fam, visiter sou sono cr ot UE Distiere t bh OTrFaw a

erier a borer’ assis
COUR SUPERIEU RE

Parsse sa vache ta danny du Cn
LL à baraite du beurre ans l'atfaire de

lait sur et sa baratte du Peur JOHN D. McFAULAN TES
rane: | dein maneNorth Star, ” à Bucking- °

P'ais--nt ses affatre- adderon rua- hoon, 4.

ns Liu 2... au parleme at Ï ; Fait
ee 0] A. est parle présent donné en

_ me 10; LAvertu de Linticie 770 du ou. Ac
KN trol CEN Pocidare civile, que ce jour, Jon
M Cd TT McD Hares, de Montréal, comptable

,Ç a? 5 autorisé, ai été par ordre de la dite \
# cour nomnié curateur aux biens et
2 effet, umanobiliers et per-onneis, du <
Fi tu à hi en cette caus, abantonués
+ pe pour le bénéfice de ses créan-

;+ . ol I Art sont pai le préseut noutis
< 4e. car geor den ber suns réclamations a mon

_ bh. . hatise Fraser, 43, rue st-Sa-
A)30-1Lo Montréal, dans un déhni de
Hic Fauna bon |! dal,

ne ce neuvième ‘ouCONTE LA LCULEUR | more 1891, '
GUERIT: - SOHN McD.HAINS,

RHUMATISME | _ Onreu ur. a A
NEVRALGIE.SCIATIQUE .LUMBAGO. | ‘‘ » <
DeuLtur Borsa.tir ROULOUAERS | Ass lle LaCanadionse d> Hel S

MALoe DENT.MALOEEnOnGE DES CHEVALIERS DU TRAVAIL [
> 1 uit le jeudi soir de chaque som.ai !Ennouzment. ENGELURES. veu at Un LSGL »

 

ENTORSES. FOULURES,
CONTUSIONS . BRÛLURES FFC,

\, ;\ =
… haut de Vimpcuasre à Sete,

Nar.No
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Lrys0n, Graham & Cis,

Lisial mayosin de Lardes à

Ottaws aussi bien assorti ot ven-

12x53 Lio dsatainss da pardossus
d'automze et d'hiver pour hom-
mes ot garoons, parce qu'ils ças-

dent toujours ce que le puslic
vont, on qualite, patronet coupe,
436 8411 FiVaUE.

on, Graham & (ie.,
JA PLUS GRANDE

MAISON POUR LES HARDES.

Grande vente au
comptant:

BILLEMENTS D'HOMMES,

HABILLEMENTS D'ENFANTS,

Chapeaux, Chemises,

CTHAUSSURES,
Jpiceries, etc., etc.

Bryson, Graham & Cie.
Rue SPARKS, Ottawa.
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EN GARDE

Il n'y a pas dans le com-
d'Ottawa plus que dans

la province de Quebec de
Journi qu 33 ‘245lis
sous le nom de

# LA VALLEE D'OTTAWA”

Que le public se tienne
donc en garde et n’envoie

d’argent a cette
adresse, à Hull, caril n’en
auront jamais de nouvel-
les.
 —

A BATONS ROMPUS

Divagations libérales :
“ Le peuple est roi,” s'écrie l'U-

som de St-Hyacinthe.

Et l'organe des “ immortels prin-
eipes de la révolution ” accuse l'hon
M. Angers de prendre la place du

roi.
La heile affaire, comme sicen-e-

tait pas pour représenter notre

Gracieuse Souveraine qu'il a été

nommé lieutenant-gouverneur.

Et l'organe de se demander

core :

en-

“ Un million et demi d’homines,
appuyés par le droit, vont-ils s'a-
vouer vaincus par un seul unique-
tuent armé de l'illégalité ?

“ Quid adveniet © Quel sera le
résultat de cette lutte suprêine pour
le pouvuir souverain ”

“ La journée du 8 mars nous le
LH
Nous craignons fort qu’après le

& mars tous ces énergamènes n'aient
d'autre chose à dire à l'adresse du

“ million et deini d'hommes appuyés

par le droit. ” que c'est un peuple
de goujat.

C'est que ie peuple les aura jugé

selon leurs inérites et il faudra bien
lear accorder tes vingt-quatre heu-
res d'usage pour \maudire leurs
juges

*
+

Pariant de la tactique des libé-
faux dans la présente lutte, IEten-
“dard dit plaisment :

“ Ils se retranchent derrière la
constitution. Ils s'en font un para:
vent pour cacher leur hontes,

“Et les lois de l'honneur, de
Vh »-uêteté n’ont-elles pas été vio-
baanuesi ?

“ Et le coffre public n'’a-t-il pas
été violé ?

“ Et la byyurse ex entrepreneurs
R'a-t-elle pas été violée ?

“ De grire, Messieurs, ne soyez
«i exclusifs :

© Parts égnlen Je vos larmes sur

to. {ce que aete viole, Ni les versez
* << toutes sur fa constit ation ‘

Ld.. Co
. tLe Monde est non moins explicite

en parlant de MM Tot ot Mer-

cier

“ La constatution. cest bien Lou,

Hisent-lis, mais st on ne peut pas se

Jéfaire «l«« voleurs, sans la violer.

eh bien, tant pis pour ele

* Ce n'est pus ce qu'il nous faut
Nous ne voulons pas de voleurs. et

nous nous ne voulons pas ètre voies.

que la constitution |e veuille où ne
le veui'le pas.

* C'est le langage du bou sens

"M Mercier et son porte-queue

Tarte vont bientôt s'apercevoir que

le peur + n'es pue dispose a S'en

tnposer davantige par les

ve ttiers po tiques

boro

peupo <tlhñen court tres caur ot

tres frere à comprendre-
pas he 1 ye ‘volenes et pas ee Clin

UVE PAIRE D'AMIS

Un ecrit du comte a nu confrere

 

de Montreal -

“Le fameux Charleson vut-il
étre continue dans ses fonctions

Lare nt tiré des coon sur A

pe - Lois ct qui nu punais

cto map dee S10 Cells ots Vata

eTPetre ives ”

"1 éconte d'Ottauw : out se re
jrate le Lu ehute Mères 5-1 <urtooit

vasngens chante du petit lepute
Beetion tt ‘harleson.

“fl doit © avoir en tei des petits

bcodiersy nos honnètes ministres
cherchest. T's feront des row tes
et vos 13° - sarnont du fouet

 

PAR ACCLAMATION S. V. P.

L'Union de St-Hyacinthe compte

par nVañhcle tO 1- Then ~ ew J. ! ‘ 1 le

ehnine camp ae eloctorie ot Tens

dla netr conte D oirrans- + cho-

ses ainsi

Dans «eomt-  Ottawr, Cole
lutte —t nt matiM Rochon sera

rééiu pur acclamation”

Lo. cats res atitionanire peat a

È ar

acc.aination sur ie papier nus en

son usé = payer des + tions

C qui concerné notre comte, il est

bien certain de <e tromper

M Rochon ne sera pus revu pat

ACC nation.

L'Unton pomirrait au moins atten-

dre qu'il fut candidat.

Le désarroi e-t tel dans les rangs

de la clique qu'il n'est pas rertaiu

du tout que M. Rochou <= présentr-

ra de nouv-an

On répête qu'il songerauit <erieu-

sement à se r-tirer en faveur de H.

Chainpagne.

L'Union est done dans une igno-

rance complète des Faits.

Il serait étonnant qu'il en fut

autrement.

Toutsfois, qu'il ne se fasse pus

d'ilusion au sujet du comté d'Otta-

wa,

Le vent de la popularité tourn«
le dos a M. Rochon, ria va sey

beaux jours.
 

La Campagne dans Richelieu
 

eu lieu hier dars le cointé de Riche-

lieu.

La lutte se présente dans des condi-

tions particulières et tout à fait *xcep

tionnelles.

Ce n’est pas unelutte stricte de par-

ti et il est bien difficile de prévoir qui

va l'emporter.

M. Bruneau, tout en se déclarant

partisan de la réciprocité illimitée,

dit liberal modéré et indépendant

ll s'est en outre déclaré disposé à

se

donner tout son appui au gouverne

ment fédéral sur les autres questions,

surtout celles qui s rapportent au

: comté de Richelieu.
| M. le sénateur Guevremont prési-
dait cette assemblée et lorsqu'il a été

uppelé a parler, il s'est prononcé en fa-
veur de la candidature de M. Bruneau,
bieu qu’il soit conservateur.

M. Morgan, candidat conservateur,

| était parti dans l'après-midi pour Mont-
réa) et n’assintait pas à cette assemblée.
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“Le programme pontique du

2e - - TS

§
Vi n'avait pas non mous, ace quel pas

tait, charge personue de le represen

ter

Si ‘influence du -nateur Go

nout cummpte puur quelque chose, M

Bruaeaa

=

semblerait asour plus je

chances en sa faveur

|
vs llet bien regrettalbie que

servateurs du conte de Richenieu ne

puisscat pas s'entendre mieux que ce

eng os eset pe leurs Hivisions

tion hor de principe Hoan et tna

tiona! de la réciprocité ib t ‘ele

que entendent les hiberaux.

Le cote de Hicheheu est conse Ve

teur, - ane den a encore Late

preuve dax chctions Jeter cr lu 3

thars d'rnter

| <a donc tre ont hoareux pie

but pue Ae alte noes ft perdre nn

cotter ph sera tsp tee Le conserver va voue ttaut on peu de ‘one ve

pt

| Mos dest erm pe Toute uitsen
|

beririshose
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Le pigne des parsecuteurs est LeP- 

Comme on le sait, la nomination a |

mine

| le = tes contre M Tara

| ve 4 kb. rite i au al-

pu - vont aban lonaiees

} reo. Justice maristrat
} Marre«rat ht cr cours qd <a

décoration -

Von al des evenstients suave

nas depis Le commencement de

Ces provedares, — evenrinebts qui

sont di loumain- prabore, — Je lois

dapres = 0ùs le tu gustiee aterer

M. Turlive «tue pusie teuir abli-

HN oor tle catia

ke Clie

Mercier Fat reste quelques semaines

/ de la{oly

Iles

= Ar pnt

Cen <1 ee

.de pus ait poivoir, les

aout ete tonteJustice 00.

serait contt-+ a prisecution se

nue

[est ane ie rex que tros

avons Tin avec + regne des tv-

rans

Les castion- . ol Fardive ont

ete éesacanent decharsees,

 

La demission de M. Pop.

La novede ta fet sion oo AL

Pope, représentant lu coute de

Compton ax Communes, etalt pies ature,
M. Pope n'avait pas encore done

fait84 demnission, muals 1. n'avait

!
;

| qu'ysonger

« Malgré cela les racontars tes pus

| invraiseminabies etaient Inis eu cir

culation par les jo (ruaux à cancans

Certains confreres (dbéraux  lont

| l'imagination est ~archauttee pola

| erise que traverse ieur parti dans

| Quéliec. ét nent déja partis eno ue

pagne à 6 sujet

On parlait «le dissentions au <cin

| du cabinet Federal et autres ttes

de la sort.

Hs devront donc en faire leur

deuil.

Voici c« que notre estimable con-

| frere du Pignnier. du Sherbrooke.

dit à €: sujet :

“Un ami du comté de Compton
nous informe que nous avons fait

| erreur en annonçant la démission
de M. Pope, qui est revenu sur la

décision qu'il avait réellement songé
a prendre par suite le Inauvaise
santé.
“Un des hbéraux intluents du

comté à déclaré l’autre jour devant
| une réunion inunicipale que ce se-
rait une folie de faire de Fopposi-
tion a l'hon M. Melntosh” 

 

LE DROIT DU GOUVERNEUR

La: lieutenant-gouverneur a agi dans

l'exercice de son droit. En

preure:

 

voici la

 

S'il existe parmi les ministres, dis
| lord Brougham, des dissentions intesti-
| nes, ils different d'opinion avec le
souverain ou le pays en général ; si

| fours mesures sont puineuses pur le
| pays à l'intérieur, ou à l'extérieur, ou
; s’il existe dans le public un sentiment
| de manque de confiance et de désap-
| probation a leur égard, le souverain

peut les renvoyer. (Godd, vol. 1. p. 211.)

Lrivernement ’

 

  

Un gouveraarconstitutionnel aku
a Uadministration une grande autorité
dans le conseil de l'Etat. Il chowit +

; rencoie ses iBinistres, Les résolutions

de ces derniers sont sujettes à son ap-

probation, et lorsque cette approbation
est refusée. is loivent on résiquer ou
atundonner lnr politique. (May)

Le droit qu'a Jo SOU SPPA mn de rooney

er wk ministres rat tndiscutahle - mais ve

droit ue peut-être exercé que dans iin
térér de l'Etat et pour des raisons qui
peuvent &.re } outiée devant le parle-
went (Fold, un gouvernement consti

vutionnel, ph et 71.

 

Leur moralité et leurs prineipes

M. Mer rer a it + Je ae Ss pus

escave du clerge,

('Prron de Saint-Hyacinthe a alor

te, que des prsneipes revolutionnaires de

su ot lent ,

Feu autre journal roue, + Ævho les

Dre Montages, fat de ces principes

WI ciout se TANIIIe pir oes lignes

a Sens,

“Si le ciorge, en Franee, ua plus

ses fran-h sroraders comme aux
des grandes prostitutions de Louis XIV

et le Louis NV. c'est qu'il + reuni tous

comb rte et cone ted tot <a Lida tl

jours

pour detraire la répabiique et ses trs
titutions de. ovriatigues, ot qu'on ue vi

pas à a guerre sans uit en coûte.

SVUE GENERALE

4,

 

Ji votation aura heu +

C'enrarry
pis

Lo ection de Mo Havwoo Ldepute

Pepad de Vaadrear est annualen,
Un ue tes compte quais

ME Rodier a -t+ ommé secre-

ministre des jtaire de M Nante,

Travaux Publis

Le (loc ht M Mercier a
tivtees de 1 province de

(Quebre dans un «tt desespers,

TRE

ajsse es

Le Courrier eSt-TTyacinthe ap-

pe L Tart- ce! Hinigux pont

que ee notre epoque. ’

Bien trouve

Lo soutiens que M Letellier à agi
bouge fat et quil n'a ques outre-

pisse <= pouvoirs —Wifrid Lan-
ver

Les Comumnnes sont prorogées an
D<r fevrier,

J'auenn= annoncent ln
“our Forai-fevrier,

session

trace

Lo Witness 1a que «os defections
<mit remarquathienent nombreuses
La côté aheral Di y a commencement
de pantque,

L'honorable juge Church,
(cuir d'Appel. vent du se démettre

pour cause de maladie.
Il sera remplacé par le juge Wur-

Leelee,

fe pubic peut attendre dei a
“relques Jours a «les révélations
fondroyantes La bande Mercier
tit vacore pire qu'on ne pouvait
ses 1maginer.

On dit qu'il se fait un mouvemen
considérable parmi libéraux

:nêtes, qui sont éeceurés du ré-
| crie défunt, pour remplacer M. Mer-
cic par un autre chef.

les

La Gazette «lit que si les Hibéraux
mentionnent aujourd'hui le nom de
M. Joly, c'est uniquement pour don-
ner un caractère de respectabilité À
leur parti.

L Progres du Saguenay it que
M. Savard peut être sûr que son
élection sera annulée et qu’il n’a
qu'à se bien tenir pour éviter la dé-
qualification.

M. Benjamin Lanthier annonce
dans le Zravailleur, de Worcester,
Muss, qu'il a fait l'acquisition de ce
journal auquel il a l’intention de
faire subir d’iinportantes amnéliora-
tions.

Te

Le Canadien snit l'exemple de son
compere l’Electeur, et c'est à qui de-
puis quelque temps, mentira le plus
fort. Le pub» ie heureuseai ut sut à
quoi s'en tenir sar leas aires

M. Fitzpatrick fait publiez Lans
les journaux qu’il est faux quil ut
repoussé ave inlignatios l'offre
d'u porteteuille dans le cnbinet de
Boucherville,

M. Fitzpatrick refuse de w'ex; i-
quer sur sa conduite future avant
d'avoir tenu une grande assemblée de ses électeurs «du comté de Qué-
bec.

 

de la |

Le Star dit que malgré ‘car fan-
faronnades, les libéraux de Québec
sout dans le auéli-mmélo et que Vlor-
g'inisation est à peine commencée,

pendant que evlie des conse rvateurs
| est à peu près completée.

M. Mercier en est rendu a décla-
| rer que le coup lefilet de 3100,000
l opère pu Pacaud, est parement vt
situpleinent Ulie LrANsaction avetila-

; geuse oe

li approuvele bon-Hagre!

Le programme politique du peu-
ple est bien court, tres clair et très

, fncile à comprendre .

* Pas de cli-
que. °

voleurs et pas de

Il a été décide ‘le presenter a l'ho-
norable M Mowat, à l'ouverture de
la prochaine session dela Législa-
ture d'Ontario, Un masnitique por-
trait de lui-mème, peint à l'huile.

Le comité des journalistes char-

ges de préparer ia litterature éhe-
toraie a elu honorable M. Tasse,

: président, et M A Martin, de
(Etendard. sveretaire. Ce comité
sievura tous les Jours à Montreal,

Ce serait, à la vérité, une bien

meprisable constitution que celle
qui empecherait de mettr» les vo-

| leurs à la porte Elle serait un dan-
ger.

On se demande pourquoi M. Tar
te ne commence pus les coulisses du

; Mercierisine comme Un avant goût
“les prochaines enquêtes.

Cola serait plus profitable que ou
| campagne ‘quil i engage poir veu-

Jer la constitution qui nu  juinais
i ete aussi en sureté.

Le Free Press de Winnipeg, libé-
val, disait de M. Mercier en date du
23 décembre dernier :

© Mercier est Un poiiticien vain.
grossier, comedien, sans serupule et

| corrompu, qui. laisse à lul-ménme,
ueut pus Inanqué de finir par se

; peu-lre lui-même.”

De partout l'on nous écrit que le
parti conservateur n'a janis ete
plus uni, que heancoup de libéraux,

las du régime Mercier, se rallient à
nous ct que tout promet une écra-

{sante Victoire pour le cabinet de
Boucherville.

L'Evenement. malgré ses sympa-
thies pour la defunte aduinistra-
tion, n'a pu s'empécherde cire que
ln réponse de l'ex-premier Mercier
au lieutenant-gouverneur etait 1n-
digne d'un hoinme d'Etat.

L'Ælecteur continue ses insultes à
, l'adresse de l'honorable M. Angers.

I! ne faut pas oub.ier que | Læc-
teur est toujours sous la direction de
M. Pacaud, le grand maitre des
boodlers, et que l'hon. M. Augers
vient d. couper les vivres à cette
bande d'affumés.

 

Quel est le montint quifut de-
mauté pour obtenir des subsides du
touvernement de Québec en faveur
du chemin «de fer “ Vaudreuil et
Ottawa.”
M Beausoleil ou M. Rochon pour-

rait peut-être nous renseigner sur
ce point.

Une grande surprise a été causée
duns les cercles politiques par la
nouvelle que M. F.-X. Lemieux, dé-
puté de Lévis, avait résolu de se re-
tirer de la politique pour se dévouer
exclusivement à l'exercice de sa
profession «l’avocat.

L'honorable M. Masson sera as-
sermenté dans quelques jours com-
me ministre sans portefeuille et il
représentera en même temps, dit-on
In division Lauzon au conseil légis-
latif.

M. Jacques Grenier, ancien ad-
versaire de M. Taillon et ancien
président du comté libéral, s’est
rangé du côté des libéraux honné-
tes et votura contre iu clique et pour
M. de Boucherville.
Ou parle de lui comme caudid.t

a Champlain.

I §Une déception semblable à cu:ie
de St-Hyacinthe attendaip in cnra-
vane des déchus, a St-Jean.

La température était triste ot
mausade et les gens aussi,
“Ces fiasco répétéa—ear 1 ny

avait que 500 auditeurs à St-Jwnn —
affectent éuoriméruent M. Mercier,
Jui qui se vantait de faire sortir dus
légions d'électeurs en frappantle wo!
du pied. 
 

Pendant que les libéraux font
houne garde autour de la constitu-
tion, les conservateurs, rassu ‘és sur
sou compte, préparent la victoire
avec Un succes qui réjouit tout le
monde.

De l'Evenerment, de: Québec :

© L'assemblée (de Saint-Hyacin-
the) été paisib'e et les discours

bien écoutés. C'est une bonne note
pour les conservateurs. C'est ainsi
que les choses devraient toujours se
passer.

On lisait dans la Miners,
eredi :

inet-

* Bonucoup de conservateurs sol-
licitent le notaire Tétreau, de Huli,
de poser sa candidature «dans le
comté d'Ottawn. Il aurait facilement
raison de, M. Rochon.”

La présentation a eu lien hier
dans Richelieu et la votation se fera
lundi prochain.

Les eux candidats en presence
sont M Morgan, conservateur, et M.
Bruneau. Hibérat indépendant,
On nous dit que muilheureusement

la division est dans les raugs cou-
servateurs, ce qui donne quelque
chance a la candidature Hbérale,

Puisse nos amis comprendre la
nécessité de s- rallier et conserver
ainsi comté an parti conserva-
teur.

Coe

 

 

AVIS AUX ENTREPREVEL'RS

ES SOUMISSIONS eachetées,
adressées au roussigné et portant

Ia suseription ** Soumission pour le Cs-
pal de Soulanges ” serout reçues a oe
bureau jusqu'à l'arrivée ds maltes le
l'Est et de l'Ouest. Mardi, ie dix-nea-
vièm jour de Janvier [R92, pour les ou-
vrages de construction relatives aux sec
tions Nos 11, 12 et 13, Canal de Sou-
lauges, situées entre les Villages du Cô-
teau du La‘ et Côteau Landins. P. Q

Une mappe de la Incalité avec plans et
spécifications des travaux resnect’fs a
laire peut-être vue le taprès le Ven-
dredi, dix-huitième jour du conrsnt,
A ce bure.u et au burcan de 'inzénicur,
(‘oteau Landing. Des blanes d- eou-
missions imprimés peuvent être a isa
obtenus au bureau précité. Au cas de
sociétés soumissionnaire, les signatures

actuelles des membres d- la suciété d-
vront être apposées au complet a '« -vu
mission et description donnée de ls na-
ture de l'occupation et de la ré id: ne: de
chaque membre de la société ; et d- plus
uu chèque de banque aceeptée p uv la
somme de quatre mille (34,000) piastres
devra accompagner la soumission pour la
section No 11 ; ua chèque de banque ac-
cepté puur la somme de deux mille (32,-
000) piastres devra accompagner la sou-
mission pour la section No 12, un chèque
de banque accepté pour la somme de six
mille (86,000) piastres devra aecompa.

smer la sounission pour la section No Ya.
Ces chèques de banque acceptés de-

vront être endossés à l'ordre du Ministre
des Chemins de Fer et Canaux et seront
confisqués si le soumissionnaire refuse
d'exécuter son contrat pour les oavrag.s
aux conditions et terme stipulés dans la
soumission. Les chèques de banques
acceptés aiusi envoyés seront remis aux
soumissionnaires dont les soumissions
n'auront pas été acceptées.

Ce Département ne s’engay: pa a
accepter la plus basse ni aucune svumis-
sion.

Par ordre,
T. TRUDEAU,

Secrétaire ucuif,
Département des Chemins de For ct
Canaux, Ottawa 16 Déc-mbre. 1891, |

a AUX OUVRIERS

CHAUSSURES
L'endroit pour se procurer une bonne

paire de chaussures faites à o dre ou de
manufacture, pour hommes, femmes et
cofants, de toutes sortes, il faut aller su
wagasio de l'ouvrier et du bon marcel £,

J. H. CHARLEBOIS & Crz,
108 Rue Wellington, Hull.

 TIE

 

 

ART-STUDIO
William Charron

(44, rue PRINCIPALE, HULL

Photographies pour tous le monde.
Vous n'aves plus de raisons de ne pas
faire poser pour une dousaine de photos
lorsque les prix sont aussi bas :

13 photos pour 7
13 Cabinets © $150

Photographies en exhibition tous les

 

 jours et le soir jusqu’à minuit.
S@F-À le lumière .“
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“ E SPECTATEUR”

Publis 1e mardiot Le vendredi de
chaque semaino d-as l'interet

des classes laborieuses

ABUNNEX ENT
Servi à domicile dans la vilie

1 an 81.50.— mois 8 81,—4 troir 50 et-

A la campagne par ls peste, | an ël

£7Invar ablement payable d'avance.

Dan Hull et Ottawa vo prend des

abonnenxnts psyables,au collecteur ou au

burcau, 25 centins : a: deux mois.

ANNONCES

Première iusertion,la ligne Noaparsil 10 ¢

Chaqueinsertion suivante... Scts Ia ligne

Une fois la s2maio-......... …….. Buts

Les annonces à loug terme se traitent

de gré à gré.
BURMAUX ET ATELIERS

1524 et 154, rae Principale, Hull, Q.

PAGE :.,\T)..]
Propriétaires.

L'HONORABLE M. MASSON
Interrogé par un correspondant de

journal à Québec, l'honorable M. Mas-

-vn a donné ses vues sur la situation

  

 

dans les termes suivants :

“ Je n'ai pas encore accepté d'une

manière oificielle ma nomination de

membre du cabinet de Boucherville,

mais j'ai dit au Premier que s'il insis-

tait pour que je fasse partie de son ca

binet. j'y consentirais. Ma santé ne me

permet pas de prendre une part très

active duns la campagne électorale qui

va s'ouvrir, mais si je ne le puis pas, ce

ne sera pas pour cause de divergence

d'opinions entre le nouveau cabinet et

moi-même.
Je suis couvaincu que le lieuteuant-

gouverneur Angers n'avait pas d'autre

alternative que de congédier ses minis

tres. Eu acceptant une Commissien

royale, au lien de donuer sa démission,

M, Mercier a accepté les conséquences

de cette mesure et il n'a plus qu'à se

soumettre à la décision de cette com

mission.
“Quant à la légalité de la dissolution

des Chambres, je n’ai pas étudié suffi
samment la question pour m'être formé

une opinion définie. Mais je suis porté

à croire qu'aucune des prérogatives

10yales ne pect être écartée sans une

loi spéciale adoptée par la législature

et sans le consentement de la Couronne

elle-même.

 

FEU M. DAOUST, M. P.
 

Voici quelques notes biographi-
ques sur M. Daoust député fédéral,
pour Deux-Montagnes, dont nous
avons annoncé la mort subite.

M. Daoust naquit à St-Eustache
le 18 janvier 1817. Le 10 janvier
1842, il épousa Mlle Z. St-Maurice,
fille de M.J. St-Maurice, de St-Lau-
rent.

M. Duoust était cultivateur. En
1854, il fut élu par acclamation,
comme député à l’assemblée législa-
tive du Canada, siège qu’il occupa
jusqu'en 1867.
Alors il fut encure élu par accla-
mrtion pour les Conimunes et con-
tinua jusqu’en 1872. Ilse retira
quelque temps de la vie politique
et fut nommépréfet du pénitencier
de St-Vincent de Paul.
t-{En 1576, il fut de nouveau élu
par acclamation, lorsque M. Glo-
ensky donna sa démission. Il fut

réélu en 1871, en 1882 (paracel.),
en IN87 et en mars 1891.

Ami.

ASSEMBLEE‘LA CANADIENNE
No. 2676

 

des Chevaliers du
Travail

} Les membres de l’assemblée qui
précède des Chevaliers du Travail
ontfterminé l’année en élisant un
nouveau bureau de direction Voici
lesfnoms de ceux qui le composent:

N.Pagé.. réélu Maître Travaillant
E. Carrière. . . .réélu Coutre-Maitre
M. Michon. .. .réélu Vénérable Sage
M.'Marte!. . réélu Chevalier inconnu
C. Rocheleau.. .réelu Sce.-financier
Louis Laundry. ...réélu Sec.-Archiv.
D.JGuindon .......éélu Aumonicr
Félix Millet... « Ecuyer extérieur
Ant. Maheux .... Ecuver intérieur
T. P. Sabourin.... .vééluTrésarier

A l'issue de l'assemblés, le Maître
Travaillant a invité les Chevaliers
présents à se rendre chez lui pour
prendre quelque rafraichissements
avant «le se séparer et de se dire :
“ À une autre année.”
Uue trentaine de Chevaliers ont

répondu à l'appel et ont été verser
une larine sur l'année qui n’est plus.
Disons que l'enterrement s'est fait
asvex joyeusement, comme il con-

vient & Jes 2 ns qui ont - onscienre

l'avoir Éaib leur devoir durant
dong mais qui complet at ‘trs +

1891.
A aoe tor despé Pe I

| ne qui commence saone
our travaisenurs 1 :

Caisses et qu’elle inaug Per

ère de prospérité pour to.

ls

se

prs rites

-> o>

RAPPORT

Du chefde (a brigade du fe: moar Ineg,

 

Dans le cours de l'année 1591 il a
été donné 33 alarures pour feux de che-
minée ; 9 pour incendies à des bâtisses

qui ont été endommazées par le feu

pour un inontant collectif d'environ
$4,000, pertes qui ont été couvertes

par les assurances ; et 3 fausses alar-

mes, formant un total de 45 durant
l’année.

Il y a en !4 alarmes de plus que peu
dant l'année précédente.

L. GEN ENT, chef.

-—

RAPPORT
 

Du chefde Ia police pour 1891

Enl+91 il y » eu arrestations

pour vagabondage, 1* pour larein, 23

pour assaut et batterie, 4 pour dégâts

à la propriété, 3 pour obtention sous

de faux prétextes, 2 pour langage abu-

sif, V pour tenir une maison de désor-

dre, Ÿ pour fréquentation de _muisons

malfamées, 1 pour avoir exposé sa per-

sonne, 3 pour assaut avec intentions

criminelles, 2 pour contravention aux
règlements de la cité, | pour part illé-
gal d’arme à feu, 6 vour  émeute, for-

maut un total de 163 arrestations.
Il y a eu 45 arrestations de moins

que l’année précédente.

L. GENEST, chef.

“4

 

PETITES NOUVELLES

—La fortune de feu le sénateur
Plumb était évaluéc à 81.000.000.

—Les sauvages de Lorette disent
que nous n’aurons pas de neige
avant la ini-janvier.

— Chicago a été la veille de Noël,
le théâtre d’un incendie qui a cause

pour $2,000.000 de dommages.

—Une immense fabrique de
chaussures a été détruite par un in-
cendie à Boston. Les pertes maté-
rielles s'élèvent a $300,000.

—Un homard gigantesque vient
d’être capturé au bassin de Dighy :
il pesait 15 livreset avait 32 pouces
de longueur.

—La superticie du Canada est de
3, 382,000 milles carrés et comprend
un sixième de la surface totale du
monde.

—Àl'instar du Pacifique Cana-
dien, le Grand Trone se propose
d'avoir un service d'express et un
service de télégraphie à lui.

—Onsignale plusieurs guérisons
de personnes dans un état de cou-
somption fort avancée, en leur fai-
sent absorderde la viande «le chien.

—Une femme résidant au Cap
Rouge, pres de Québec, était dispa-
rue de chez elle depuis jeudi dernier.
On a retrouvé son cadavre gelé,
mardi, dans un b-is avoisinant.

Quarante compagaies d’assurau-
ce ont dû suspendre leurs opéra-
tions, en 1891, dans la Nouvelie-
Angleterre, parce qu'elles ne rece-
vaient pas assez de primes pour
faire face aux pertes et aux dépen-
ses. L'année a été difficile pour
toutes les compagnies et l’on croit
que les taux d'assurance seront
augmentés.

—Le succès complet que les cul-
tivateurs français, glacés dans ln
province de Québec ou établis pour
leur propre compte au Manitoba,
ont obtenu en ces dernières années,
dit le “ Paris Canada, ” n provoqué
dans leurs pays d'origine un cou-
rant d'opinion qui ne peut manquer
de se traduire par une émigration
importante au printemps prochuin.

 

ECHOS D'OTTAWA

—M. Oscar McDonnell, mis en no-
mination par ses ainis, a décliné la can-

|didature au poste d’échevin.

—Le juge Ross s'est montré sévère
envers un employé civil qui a comparu
devant lui samedi. Il l'a condamné à
payer $6. comptant et 30 par cent de
son salaire à chaque mois jusqu’à ex-
tinction de la dette.

L'employé du gouvernement a dit
au juge qu’il ne comprenait pas sa situa-
tion et le juge lui à répondu qu’il coin-
prenaitbien qu'il irait en prison
sil ne se conformait pas au juge
ment qu'il venait de prononcer.

  

Durs Paffaire de bé au £0
La fone so été trouve mo 4 Vos wap

Hi, boos mcd daceada lad,

lo 25 Am he 0 ony verdict à été ren-

du suivant les faite :
Lau delunt< est wr te dure dose

dacs carbobique crete eon
tue suit qui.

Pour la preaets depuis neuf

vité aura Un maire Caua-
dieu-françaiss OM Prarochor est dla

par 81 voix sur son concurrent, M.
Cox. C’est une surprise pour plusieurs
francophohes qui vont en enrager pen-
daut douze muis.

ills, hale

- —-

JU IL uy ait pas de malentendu à ce
sujet * le tabac “Myrtle Navy” est
fabriqué avec la meilleure feuille de la

Virginie. On ne peut acheter une qua-
lite de feuille supérieure pour aucun
tabac fabriqué. Elle est choisie avec
le plus grand soin et préparée par les

procédés les plus renommés pour pré-
server la saveur du tabac.

—< — -=

A TRAVERSLA VILLE
Comsell de ville

lly n eu sésuc+ du conseil de ville,
hier soir.
Le conseil s'est

matin, à 10 heures.

a'vurné a samedi

serenades da nouvel an

“La Fanfare de la Cité” a fait le

tour de la ville, le jour de l'An, pour
donner des séténades aux principaux

citoyens. (Vest une coutume qui est
bien goutee.

En voyage d'agrement

M. C. de Martigny, avocat, dela so-
ciété légale Major & de Martigny, est
allé passer les fètes du neuvel ana
Québec. Nous lui souhaitons un char

mant voyage °t un heureux retour.

Beaucoup mieux

M. James McLaren, de Buckingham,
qui était en danger de mort, prend du
mieux sensiblement et on espère le voir

se rétablir.
M. McLaren est président de la ban-

que d'Ottawa.

Presentation d'adresse

Les membres de l'Union St-Joseph

d'Arnprior sont allés, le jour de l'an,
présenter une adresse à leur chapelain,

M. l’abbé Alphonse Chaîne.
Cette adresse, qui était magnitique-

ment enluminée, à été dessinée par un
artisto d'Ottawa.

Coucus municipal

[| y à eu un caucus en vue des élec-
tions municipales prochaines dans un
hôtel de la rue Langevin, hier après-
midi.
Que va-t-il sortir de cette réunionin-

time. C’est ce que tout le monde, les
fidèles exceptés, ignore encore.

emission d'un conseiller

M. Ferd. Barrette, échevin, à dou-
né sa démission. TI allègue que la
maladie et des occupations plus nom-
breuses ne lui permettent plus de rem-
p'ir les devoirs de sa charge.

Le cunseil n'a pas voulu accepter
cette démission et M. Barrette est

prié de la reconsidérer
Neuvel embranchement

Le chemin de fer des comtés ducen
tre, qui va de Glen Robertsen à Haw-
kesbury, à été livré au tratiz hier.

D'une longueur de 21 milles, cet
emb.anchement soude à la ligne prin
cipale du “ Canada Atlantique ” de
riches régions forestières. Il sera ex-

ploité par le “ Canada Atlantique ”
Communications

N'ayant pu paraître vendredi, nous
nous trouvons avec un surcroit de wa-

tières bien facile à expliquer. Aussi
devons-nous laisser de côté plusieurs
communications qui nous sont parve-
nues du dehors.
Nous nous efforcerons de rendre jus-

tice à tous nos amis. On voudra bien
prendre patience en attendant.

Tue en chantier

Marcel Fortin a perdu la vie acci-
dentellement à la fin de l’année dan a
un chantier de Tupper’s Lake.

Sa mort est due à la chute d’un ar-
bre.

Le défunt, qui n'avait que 24 ans,
laisse une femme.

Tl est mort mardi, le 29 décembre,
et sa dépouille mortelle est arrivée à
Huli le matin du ler janvier : elle a
été conduite au Cap St-Ignace.

Le clubde conrses

Le froid et la neige ont eu pour effet
de mettre nos amateurs de courses en
éveil et de les stimuler. On se pro-
pose d’avoir une bonne saison d’amuse-
ments et de faire des courses qui ne le
cèderont en rien à cel.es des meilleures
années.

T1 y a eu hier après-midi une réunion
des merabres du cluh de courses de
Hull, à laquelle on à complété les ar-
rangements pour la série de courses au
trot qui aura lieu sur le lng Lemay du-
rant Phiver.

Les officiers sont :
M. C. R. Wright.............président
M. C. M. Wright .............secrétaire
M. Ed. Landry.......ce. ...trésorier

Les courses d'inauguration auront lieu samedi prochain.

“abeils,
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| Notre Loterie

La montre d'or, gagnée par ie por-

| teur da bidet no. 1,353, à été réclamée
| lundi par M. J.-A. Lafortune, conseille

municipal à la Pointe-Gatineau.
L'heureux gagnantétait bien content

et nous à félicité sur notre aniers
impartiale de faire les choses,

Trois lots ontété gagués à in Pointe-
Gatineau. Nous publivrons la liste on.
core une fois aussi complète que possi-
ble.

1! reste encore quelques lots qui
n'ont pak été reclamés. Les porteurs
des numéros gagnants nous oblige ront
en y voyant au plus tot.

Nous sommes anxieux d'en
tini avec cette loterie atin d'en organiser

Une autre qui donnera encore plus de
satistiction à nos abonnes.

En attendant, faites abonner

HINIs AU SPECTATEUR.

 

avoir

vos

Le temps qu'il fait

Après avoir passé par toutes les

Noel, c'est-à-dire dégel et pluie jusqu'à
ce que ls neige disparaisse, nous voilà
encore une fois avec une température
sibérienne.

Nous «-pérons saluer pour tout de
bon cette fois l'arrivée de hiver, da ce
bon hiver canadien qui donne ln vi
gueur a tous et qui met sur les joues

de nos jolies citadines ce vif incarnat
qui les reud si geutilles et que leur en
vieraient toutes les femmes du monde.

T1 y a peu de neige cependant, me

légère couche de deux où trois pouces

au plus, mais il est À espérer qu'elle
restera et que le trafic va reprendre.
Les chemins d'hiver, c'est une nouvelle
impulsion donnée aux affaires, c'est ln

venue à la ville des cultivateurs éloi
gués, le charroyage du bois, l'échange
des produits, et le reste.

Et pour mettre tout cela en activité,

il faut de bons chemins d'hiver.

Personnel

M Alfred Lane. étudiant en droit

à Québec, est venu passer les fêtes du
jour de l'An dans sa famille. Sos

amis ont été heureux de le revoir.

Sault, sont en promenade a Hull.

M. Henri Desjardins, fils de Moe

notaire Desjardins, «4 M. Ed. Mous-

seau, tous deux étudiants à Montre

al, sont venus passer une courte vx

cance dans leurs famille:

M. D». Morin, de Casselman, état en

visite à Hull, au jour del'an.

MM. Alfred Rochon er Geo. Tessier

de l'université d'Ottawa, sont aussi en
vacance chez M. A. Rochon, avocat

M. Ulysse Renaud, dentiste a Mont

réal, est venu à Hull, a l'occasion du

nouvel an.

M.
cette ville et

Marquette,

Hull,

M. Eug Piché, de Carleton  Plave,

Ont.. et M. W. Piché, de Brockville,

Ont, étaient dans leur famille au jour

de Pan.

31. Thibaudeau, ci-devant da
maintenant résident

Mich, cst
u

de passage

Elections Municipales.

M. le conseiljer Champagne s'est fait

nominer pour présider aux élections

municipales cette année. C’est mn peu

lui, nous devrions peut-être à la vérité

de dire heænconp, qui donne le ton au

conseil de ville et qui fait marcher

toute la boutique à su guise.

Ceux qui connaissent bien le fonc

tionnement de notre machine munivi-

pale assurent que c'est M. Rochon, ex-

M. P. P,, qui tire les ficelles en arrière

vant commode pour masquer les hatte

ries.

Les apparences, il faut bien l'avoner,

donnent beaucoup de valeur à ces pré-

tentions.
présidera aux prochaines élections n'est

pas de nature à faire penser autrement

que nor futurs conseillers de ville se

ront fabriqués, et méme armés de

toutes pièces pour la lutte, dans Toth

cine de MM. Rochon « Champagne

Mais tout dort encore et rien n'in

dique que la lutte sera bien vive. On

semblerait décidé à laisser MM. Ito

chon & Champagn- conduire la bou-

tique à leur guise. De la sorte il ne

saurait y avoir d- malentendus quant

AUX Causes qui nous empéchent de pro

gresser. Lorsqu* quelqu'un von lon

constater que les choses vont hien mal,

il ne pourra s'empécher d'ajonter en

même temps * Mais la cause de

notre ruine est là“ et il indiqueru le

| bureau de MM. Rochon & Champagne. 
Les'messieurs Bouilliane, du amy

et que M. Champagne n’est qu'un para-
-—

Le fait que M Champagne

phases d’un nouvel automne, depuis |
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ss dana lo bat de donner les moil-

ieures notions.
Les prix que nous donnons ont êté

cucillis aux meilleures sources par notre
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MAROHE. DE DETAIL

FOIN

Fein Ne ! la tonne... $ 9 00 10 06

Foin Ne $ ‘ 8 00 à 09 00

iaprossé 10 00 à 10 00

Poil “ 5 00 à 10 00

PEAUX

+ ceux ‘rertes No 1... 800 à 4 Cu

“ $ Noa.………00044 00

a+ No 3... 0 00 à 3 00

Saif fends la ivre 0%a Iv

VIANDES

Boeuf par 100 lbs......... 400a7 VU

B-ouf, par livre... 0 03 à 0 0*

easton per hivre........00780 10

Veau “ .......… 00540 06

Quartier de derriere. . … 9 08 à Ô 09

tere par 100 livres... 6 25a 6 50

Pare à la livre...Ô 07 40 09

Jambon... onesa 01440 15

Lard fumé...… 012320 1“

Saucisse...ot
0 10 à O 1?

Saindoux ..vereoereresasees.013a015

AEcnevrvanee 0 15 à O 17

hoo DE LA FERMY

Aourre en tinette par 1b 0 17a 0 2U

Beurre cn moule « 02020 -9

Beurre frais crémeries.... 18 à 0 20

(Eufs frais par doz... .020a0 20

Qufs on caisse... 10 1540 18

Fromage ..……....--- -- 011 a0 15

Miel en gâteaux par lbs. 0 15 à 0 20

“ coulé ss 0 12a0 :7

GRAIN

Blé du printemps ........ 0 85 a 0 90

Bl Maaitobs No 1........ 09540 v6

a “ No 3... 0 93 à 0 95

to......125a1 50

ro = re LLuuseccn… 0 558 0 60

Aveine …. 0 5440 55

Beigle eee 060a0 70

Orge s one … 0 45à 0 55

Sarazin sense scesenees 0 55 a 0 60

FARINE

Patente .……..….…. cooor vee. DOORS 15

Américaine... . 5 9026 00

Straight Roller. . 4 T0 à 4 =0

Extra...arc cc ca sc0cecc se 4 40 a 4 50

CYLes caravcce 3 4543 50

Forte de boulangerie 4 75 à 4 90

« auérichine ….. 4 65 à 4 90

Eu sacs

Par 196 lbs........……. 4 75à4 90

Parine d'avoine............. 4 404 4 50

Farine d'avoine granulée. 4 50 à 4 70

VOLAILLES ET GIBIERS

Dies, la pièce .………. …… 0 60 à O 75

00t'oules, le couple...O 90 à 1

Canard le couple........... 1 2040 00

Pigeens a dou. . …… 3 00 à 3 75

Dindes chaque............. 1 00a 1 50

Poulets par couple........ 0 7040 75

Caaards noirs......... ..... 0 7040 80

Perdrix, Ia paire. .... .. 0 4040 50
Lièvres, Ia paire........... 0 3540 40

\ Béensses. Ia paire........... 1 0041 25

LEGUMES

Betteraves..….. .…... 0 054 0 00

Pommes de terre, le sac $1,60 0 00

Ohoax, la douzine... ©. 4055

Tomates, le panier. ..... v 30 4 0 35
le pauier......... 0 2540 35

Navets, la poche............ 0 40 à 0 45

Carottes, panier. ....... 0 3040 35

Panais br paguet......,, 0 1540 25

Persil, le pasiec........... 0 2040 25
Ohécorée, la duaz.......... 0 404 0 50

Ohouxflears, la pitce ..... 0 (44 0 06
Odléri, Indauz, ........... 0 41740 50

die Ia doz . 0124015

cod PUISSONS

or-veer tree sen wo 0 0840 M

ve or tmfrais ladovs.... 0 1640 0
War. ald ¢©  .... 01840
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LE VERE LOUISON
Suite offin

V1

Lorsque le représentant de
la loi se rendit, le leu-lemain
matin, pour opérerl'arrestation
de Louis Vanelet, il trouva la
cab.ine vide. Le vicillard peu
dant la nuit avait disparu en
emportant dans son canot, ses
engins de chasse et de pêche.
Personne ne l’avait vu.partir c:
l'on iguorait la direction quil
AVAIL prise.

Quolques jours plus tard,
le capitaine dun bateau du
L. ricputa.t que pendant
une forte bourrasque de nord-
est, l'avait rencontre sur
lue St Pierre un Doug cauot
flottant au gré des vagues €
de vents.

II avait cru reconnaitre l'en-
harcation da père Louison,
mais le canot était viie ot a
troitié rempli d'eau.

H. BEAUGRAND,

Je

LE ROI DE PICHECAN
En Gascogne,les noumbreu

ses fumilles sont particulière-
ment bénies, Quand deux
époux ont eu consecutivement
sept enfants males, ils sont
heureux à perpétuité. et une
florissante richesse sourit à
leurs vieux jours: car ce sepitiè-
me enfant mäle jouit dans le
pays,—notannment (ans cette
partie de la Gascegne qu'on
appelle a Chalosse,le pou-
Voirs occult:s très étendus, et
il portele glorieuxtitre Je Roi.
Le Ro est vénéré |- Roi est
aimé de Dieu, et la Nature lui
a conféré, à ce qu'attestent les
paysans, “les dons magiques
qui lui permettent de guerir
les écrouelles, les cancers, les
maladies de la rate, les fièvres
malignes et bien d'autres maux
coutumiersaux labour urs, par
une vulgaire imposition de
mains ou un simple signe (le
Croix.

Les Rois sont rares dans la
région, et c'est fuit heureux
pour les médecin: et apothicai-
res de Chalosse : car, la où un
roi fleurit, les marchands de
drogues ne vendent rien, les
docteurs en (létresse constatent
le vide absolu dans leurs cabi-
nets de consultation.
La plupart «les malades,

atteints de phtisi- ou de scro-
fule, entachés de jaunisse ou
bossués de tumeurs, assiegent
l’antichambre du Roi, qu
opère avec solennité et con-
viction, et «jui guérit du reste
les clients de bonne foi.
—Ce n’est rien, mon ami/

répond le roi généreux à ses
pratiques, quand relles-ci font
mine «l'ouvrir leur porte-
monnaie. Mais les pratiques sa-
vent très-bien que les imposi-
tions de mains, les signes de
croix, les exorcismes reste-
raient inefficaces à de telles
conditions. Elles posent une
pièce blanche dans les coupes
qui ornent la cheminée royale,
ou npportent à l’élu de Dieu
des paniers de volailles, d’œufs
frais, de fromages ou de lard.
Et un roi économe se fait ainsi
rapidement une petite fortune
en province.

* %
=

Or le bourg de Pichecan
était en émoi au printemps
dernier. Cocoynacq, le fac-
teur rural qui desservait Pi-
checan (sud), Hautebielle et
Manigot, déclarait à tout ve.
nant, «vec une fierté bien lé-
gitime, que son épouse, Clé- 
 

em

CIN are ONS, sed sbosait dt

tu: donner un septième snfant
| Un Ru. ! sexclauai t- ca

fax erospeet.

Et th ureux
=! st

das =a
jours

pere,
Je tous le

pen lint trols sem nes
Ce Cocovnacq cuit uu

Gascon hilare. au nez enln
Noté, aux Veux Verts, qu,
dans ses heures dde conten:
tem ent, passat volontiers sii

les routes, les jambes en adr,
cn marchant sur les mins
C'était sa spécialité trio.oy han-
te. Tour Pichecan l’adorat.
Ou se réjouit de toutes parts,

en apprenant la bonne vou
velle. Un rot! quetle auban-"
[a pivoisse n'en avait janis

“Le plus proche résidant à
“IX Denes, Cétait trop loin
pour les malades du canton
Lui, toate mux. alien
| soum ttre ones infirmi tés au
médeenu + dy vonmune, an
docteur Larrounegue, un mon

a dunettes, ancten interne
des hôpitaux. Un roi quelie
gloire pour Pichecan * Et quel
gage de  rospérité / Les mada
des atilueraientz les tros eu
Cier-, les conq auboroistes ver-
raient doubler le chitte de
leurs atffiures : lu diligence de

Dax ne suffirait plus au trans
port des voyageurs ! le con
= il municipal obtiendrait peut

Lose

»

 de

Seat

être la funeuse ligne de che-
min de fer, toujours sollicitée
en vain: Dax a Pichecan!..….
noroi

Cecoynieg n'en dormit pas
de plusieurs nuit-. L'ambition
le tourmentait. Clémence,
fenmme révait de breloques fic
buleuses, de chapaux presti
gieux aussi beaux que celui d
Uinstitutrice de Pichecan. Ses
six garçons, Baptiste, Audi.
Eugene, Bom touwmion, Gabiii
et Lour-nsou, crurent ap-
pelés aux lestinées les plus
hautes.

Cette bienheureuse fiunitle de-
vint l'objet de la curiosité gén-
trale. Des dames de la ville
voulurent connaître Mme Co-

coynaci. Un journaliste vont

sa

se

Pouillou offrit la main de <:
fille au fils ainé du ficteur ru. |
ral, espérant pent être avoir un
toi dans ses descendants en
prenant un gendre de si bonue
race! Tous les cerveaux ce ln
contrée entrerent en ébulltion.

—Bah ‘ ce ne sera une fille,
ce septième enfant / disait le
docteur Larroumègue d’un ton
enjoué.

Au fond, il songeait a sex
patrier, le pauvre docteur. En
trois mois, il vit blanchir tous
ses cheveux. Quelle rui € =
C'était un garcon ! Il fris-ou-
na. Il maigrit. Lui, qui faisait
profession d'athéisme, comumu-
nia à la Pentecôte, pour que
l'enfant de Cocovnacy fût du
sexeféminin. (‘ar Larroumegue
était perdu si un roi naissait à
Pichecan. Il n’y a rien a faire
contre un roi; les populations
se soulèveraient si des juges
impies Oosaient condamner un
tel personnage pour exercise
illégal de la médecine /

Larroumegue fot prudent. 11
avait acheté unterrain la place
de Pichecan, pour
renvoya l’entrepreneur et les
ouvriers. Avec quoi les paye-
rait-il, si un roi venait lui faire
concurrence? I! vendit l’un de
ses chevaux, Aiminnale prix de
ses consultations, fit annoncer
qu’il ‘onnerait des soins gra-
tui saux indigent- de la locali
té et supplia Mme Larroumè-
gue de se contenter de trois
chapeaux par saison.
—Tu as beau fire, va ! lui

dit un jour Cocoynacq, plus
gris qu» de conte; ce sera
Un garçon, mon vieux! Et il
faudra que tu décampes! 

mence Cocvynacq, (déjà mère Le docteur Larroumègue

\
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châtia lussol>at: ie factes le

Pichecan (~ oh Hautebielle —
Man rot fut reuvoye par ba
punistea ion des postes: il

mera owen cu reste, ca,

plus en plus hadare, 11 perdit
la plupart de ses lettres et
cecliers en faisaient de petits
bateaux, sur divers

seaux de la comm une.
Ah! € .tainsi !s'exclama

te facteur dégommé. À nous
deux, Larroumegue!

Cefut une gaerre au coute.ut,

Le mauve de Pichéeean venu
de mourir. Lo docteur rev at

de lui succéder Mais Cocoy.
nacq étaut la

—Pourquot ne seraitce puis
moi le to veau mure dit-il
Un Jotul AUX OU Mte

; et aix Trois eplciers.

[se mit en ca. prgne. IN
netaat guere lettré Cocoynae go
il navaitgpas des vies bien
«ette- en poatique, mals on

peut son passer a Pichecau.
—Jaurar pour mot le presti-

“pensa-teil.
Le “défunt maire possedat

un chateau, Dans ce chateau

aval ui vecu, depuis d'un sie-
Ces tirs les mares Je fe nn
wine. Tous Pichieçanais
étaient allés là déclarer va

décès ou une naissance.
— Celui qui achètera ce cha-

teau, pensa le roue Cocoynac|
mure de Pichecan.
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gnaux pour le feu
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0 Ime Station,
4 Pu Pont et Centrale. L.Gaumond.
5 Ive I Egiise of Charles. A, Morin.

5 Duc et du 'a Rin Frs Falardeau.
7 St-Etienne. St-Henri. M. Périllari.

= Prineipale «t du Lac. Jac. Goyette,
" Albert et Inkerman, D. Corbvti.

12 Lac Charles Victoria, D. Falardvau.
13 Inkermanet Division. P. Marleau,
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15 Ch-min du Roi, J. Reinhardt,
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Chemio Gatineau,  L. Sabourin’

Lorsqu'une alarme est donné», le rif-
fl-t ds machines de l’aqueduc fait ec-
tendre autant dr coups qu'il le faut pour
in liquer je numéro du quartier où est le
tou.
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NOTRE CIRCULATION i

La circulation du SPECTA-
TEURdans les cités de Hull et
(Ottawa est plas grande sue
celle de tout autre journal
francais.

Notre circulation dans le
comté et le district d'Ottawa
est plus du double de celle de
tout autre journal français.

Avis aux annonceurs =-2u8

AVIS
Ceux de nos abonnés qui

ahang. nt licresse sont pu (8
de nous en avertir, s'ils thon.
nent à recevoir le journal recu
lièrement,
On vou bia bien donuerl’ar-

cienne adresse en méme ten,ps
quela nouvelle ; cela est très
important pour prévenir toute
erreur.

L'ADMINISTRATION.  


